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la liberté de choix



Édito 
Faire entendre  
nos voix !

En JOC, redémarrer !
Pour bien redémarrer la JOC, il est presque in-
dispensable de vivre une rencontre de démar-
rage d’année qui s’appelle cette année « Réou-
vrons l’atelier ». À quoi ça sert ? À se remettre 
dans le bain ! Redécouvrir la thématique 
d’année, découvrir ou construire le calen-
drier de l’année pour repartir avec des dates 
d’évènements JOC. C’est aussi l’occasion pour 
les jocistes, de se reposer la question de leur 
adhésion pour le mouvement : y trouvent-ils 
et elles du sens ? C’est aussi le moment de 
reprendre la Révision de Vie avec son équipe, 
pour cela durant la rencontre il est prévu de 
«  se remettre en équipe » et de prendre une 
première date de rencontre.

Pour les fédérations structurées, la rencontre 
de démarrage est aussi l’occasion de voter 
l’équipe fédérale, voter le budget présenté par 
le ou la trésorière et voter le rapport d’activité 
de l’année précédente. 

Deux fédérations de Rhône-Alpes, Lyon et 
Loire-Sud-Yssingelais ont pu vivre une ren-
contre de démarrage, elles ont été organisées 
par les équipes fédérales. Pour Loire-Sud-Ys-
singelais c’était le samedi 21 septembre, les 
jocistes ont pu y découvrir la deuxième année 
de campagne, le calendrier prévu par les fé-
déraux. C’était aussi l’occasion de renouveler 
leur adhésion. Elles et ils ont voté le budget et 
l’équipe fédérale. Pour Lyon, c’était le samedi 
20 septembre, elles et ils ont vécu la même 
chose que dans la fédération voisine et ont 
présenté le rapport d’activité de l’année der-
nière. 

Et vous, quels sont les projets de votre fédéra-
tion cette année ? communication@joc.asso.fr

Graziella Rattenni

EN AVRIL 2020, 
LE CONSEIL NATIONAL DE LA JOC !

Du 11 au 13 avril 2020 la JOC vivra son 
12ème Conseil National. Mais qu’est-ce que 
ce Conseil National ? Il s’agit d’une assem-
blée qui se réunit tous les cinq ans durant 
laquelle les fédérales, fédéraux et les délé-
gués de fédération se retrouvent pour faire 
des choix pour l’avenir du mouvement. Par-
mi quatre choix d’orientations, les jocistes 
présents en voteront deux, ce sont deux 
grandes thématiques qui guideront la JOC 
jusqu’en 2025. 

Les quatres orientations proposées sont les 
suivantes :
- Participer à la construction d’une société 
plus juste pour l’humain et pour la Terre en 
transformant notre système économique
- Pour permettre aux jeunes du milieu ou-
vrier et des quartiers populaires d’être vé-
ritablement autonomes, agissons pour un 
meilleur accès au logement et à la mobilité
- Permettre aux jeunes du milieu ouvrier 
et des quartiers populaires de s’épanouir 
dans leur vie scolaire et professionnelle en 
remettant le collectif au centre en luttant 
pour un meilleur accompagnement
- Lutter pour un meilleur accès aux soins et 
une meilleure connaissance des droits en 
matière de santé et permettre aux jeunes 
du milieu ouvrier et des quartiers popu-
laires de prendre soin d’eux et de leurs 
proches.

Par exemple de 2015 à 2020 ce sont les 
orientations qui ont orienté les thématiques 
de Campagne Nationale d’Action, la créa-
tion du livre « La vie devant nous » ou même 
le Rassemblement National d’avril 2017 !

FRANÇOIS SALOMÉ

À la JOC en c’moment

En bref
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L’arrivée de l’automne marque une année forte de mobilisations. En effet, voilà un an que le 
mouvement des Gilets Jaunes a commencé, un an que les marches pour le climat ont vu le jour. 
Avec elles, de nombreuses revendications pour lutter contre des réformes qui fragilisent notre 
société et qui rabaissent sans cesse les plus petites et les plus petits. 

Parmi ces luttes, certaines nous touchent de plein fouet : la réforme de l’assurance chômage 
qui a été votée cet été et qui commencera à être mise en place le 1er novembre 2019, le combat 
contre le réchauffement climatique, qui vient toucher au monde dans lequel nous allons conti-
nuer de grandir pendant plusieurs décennies et qui semble se dégrader de plus en plus … Il est 
important que nous puissions faire entendre nos voix, de faire comprendre autour de nous que 
nous devons être pris en compte et que la construction de nos vies, qui n’est pas toujours simple, 
n’est pas qu’un chiffre ! 
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Dossier

Réforme des retraites : travailler plus et plus longtemps ?

22

« La retraite ? À quoi ça sert ? On n’en aura pas… » Des mots que nous commençons à avoir l’habitude 
d’entendre ces dernières années, et particulièrement par les jeunes eux-mêmes. A la suite du rapport 
présenté par Jean-Paul Delevoye, haut-commissaire aux retraites, et avec le lancement d’un « Grand 
débat » sur la question des retraites par Emmanuel Macron, tentons d’y voir plus clair.

POUR ALLER PLUS LOIN  

• En parallèle du Grand débat, le Gou-
vernement a lancé une Consultation 
citoyenne sur les retraites, afin de 
« Permettre à chacun de s’exprimer sur 
la mise en place d’un système univer-
sel ». Un questionnaire y est proposé 
ainsi que l’agenda de la réforme qui 
annonce un vote du parlement à l’été 
2020. Pour en savoir plus :  
https://participez.reforme-retraite.
gouv.fr/  

• Emma, dessinatrice, a publié une BD 
sur sa page Facebook et intitulée « 
C’est quand qu’on s’arrête ? » dans 
le but d’expliquer le contenu de 

la réforme. Une bonne manière de 
s’intéresser aux termes du débat ! Elle 
s’explique : « Ces derniers jours, j’ai 
voulu savoir ce qui nous attendait avec 
la réforme des retraites. Conclusion : 
le rapport Delevoye, c’est le coup final 
porté à la solidarité intergénération-
nelle. J’explique pourquoi, en images. »  
https://emmaclit.com/2019/09/23/
cest-quand-quon-arrete/  

• «Les jours heureux », documentaire de 
Gilles Perret. Entre mai 1943 et mars 
1944, sur le territoire français encore 
occupé, seize hommes appartenant 
à tous les partis politiques, tous les 

Avec cette réforme, la retraite va beaucoup changer, l’âge de départ à la retraite s’éloigne et avec elle la possibilité d’avoir une retraite digne. 
Mais bon, pour nous jeunes, c’est loin la retraite, d’ici à ce qu’on y soit on aura eu le temps de se préparer … Malheureusement la réalité est 
autre parce que la retraite se joue aussi maintenant : c’est une chaine de solidarité entre nous et nos ainés, et pour certains cela a un impact 
très actuel, car à travers leur salaire elles et ils cotisent pour les retraités actuels.
Nous ne pouvons pas attendre d’être à la porte de nos 60 ans pour nous rendre compte que nous allons vivre une période précaire après avoir 
travaillé pendant plus de 40 ans. Nous ne pouvons pas non plus nous arrêter à notre propre situation mais c’est aussi l’enjeu de la solidarité, 
avec celles et ceux qui, comme nous, travaillent et souhaiteraient pouvoir vivre une vie digne après des années de travail. Renseignons-nous, 
pour mieux connaitre nos droits actuels et les menaces que la réforme fait peser dessus, et mobilisons-nous pour faire entendre nos voix !

JEUNES : POURQUOI SE MOBILISER ?

Le discours ambiant voudrait nous convaincre 
de travailler plus et plus longtemps... Ce n’est 
pas nouveau, le système de retraites est sans 
cesse remis en cause ces 30 dernières an-
nées avec plusieurs réformes dont la dernière 
date de 2010. Toujours, avec un argumentaire 
bien ancré : avec l’allongement de la durée de 
vie, travaillons plus et plus longtemps… Alors 
qu’Emmanuel Macron lance un « Grand débat » 
sur les retraites, dont l’objectif n’est pas tant de 
débattre mais de « lever des incompréhensions 
quand il y en a, de clarifier des points dans la 
gouvernance, de donner des garanties dans le 
système » a-t-il dit lors de son discours le 3 oc-
tobre dernier à Rodez. En clair, le Président de la 
République entend faire de la pédagogie, et ain-
si « lever les malentendus » sur ce nouveau sys-
tème de retraite par point qui doit unifier 42 ré-
gimes de retraite d’ici 2025. Durant sa première 
intervention à Rodez, il a affirmé qu’aucune re-
traite pleine ne serait inférieure à 1000 euros 
par mois et que l’âge légal de départ à la retraite 
restait à 62 ans… à condition d’avoir assez de 
points pour bénéficier d’une retraite pleine. Le 
Président de la République s’est également 
fait remarquer en déclarant : « Moi j’adore pas 
le mot de pénibilité parce que ça donne le senti-
ment que le travail serait pénible ». Une phrase 
qui n’est pas passée inaperçue ignorant ainsi la 
pénibilité évidente vécue dans certains emplois 
et corps de métiers.

UN SYSTÈME DE RETRAITE PAR POINT
Le rapport Delevoye propose ainsi la mise en 
place d’un système de retraite universel par 
point qui remplacerait tous les systèmes actuels 
et donc permettrait de « simplifier le calcul », 
d’aligner les différents régimes, et même de 
réduire les inégalités hommes-femmes… La 
plupart des syndicats n’ont pas la même lecture 
et craignent au contraire un renforcement des 
inégalités.

Pour bien comprendre ce nouveau rapport et ce 
projet de réforme et ce que cette réforme chan-
gerait si elle était adoptée, il faut s’attarder sur 
le système actuel de retraite en France : un sys-
tème par répartition institué en 1945 avec créa-
tion de la Sécurité sociale : « Dans un système de 
retraite par répartition, les cotisations, versées 
par les actifs au titre de l’assurance vieillesse, 
sont immédiatement utilisées pour payer les 

pensions des retraités. Ce système repose donc 
sur une forte solidarité entre générations. »*. Le 
montant de la retraite du « régime général » est 
calculé en pourcentage du salaire. Ainsi, pour 
avoir une retraite «  à taux plein » il faut avoir 
travaillé pendant 43 ans et avoir au moins 62 
ans. Le taux plein ne correspondant au salaire 
total (100%) mais plutôt à 50% du salaire qui 
est complété par les retraites complémentaires. 
Le salaire moyen n’est pas calculé sur toute la 
durée de cotisation mais sur les 25 meilleures 
années, ce qui permet d’éviter de prendre en 
compte les périodes de temps partiel subi ou 
encore de privation d’emploi. 

VERS LA FIN DES RÉGIMES SPÉCIAUX ?
Par ailleurs, 42 « régimes spéciaux » existent, ils 
concernent des régimes restreints à une profes-
sion ou un secteur (fonctionnaires, militaires ou 
encore entreprises publiques : SNCF, RATP…). 
Le rapport préconise d’unifier l’ensemble des 
régimes pour « plus d’équité ». 

Le système par points prévu dans la réforme 
repose sur un autre fonctionnement : il s’agit 
de «  cumuler des points » tout au long de sa 
carrière pour les convertir ensuite en pension 
de retraite. C’est là que la proposition semble 
inégalitaire et en particulier pour les carrières 
« en pointillés » de plus en plus fréquentes  : 
le chômage, les temps partiels subi, le congé 
parental, etc. Surtout, le projet de réforme 
pourrait obliger les futurs retraités à partir plus 
tard s’ils ne veulent pas voir le montant de leur 
retraite amputé…

Alors, comment permettre et garantir un pacte 
de solidarité entre les générations ? Les débats 
ces prochaines semaines et la mobilisation 
des syndicats dès le 5 décembre pourront per-
mettre d’avoir la réponse. Lors d’un précédent 
projet de réforme des retraites, en 1995, une 
importante mobilisation avait eu lieu. Elle avait 
été telle qu’elle avait poussé le Gouvernement à 
revenir sur son projet de réforme des retraites et 
des régimes spéciaux…

AB
* Vie-publique.fr



#EnquêteJOC 

Nous entrons dans la dernière ligne droite pour faire 
remplir massivement l’enquête de la JOC sur la 
liberté de choix et la réussite chez les jeunes de 13 à 
30 ans. Prenez le temps de dépouiller les enquêtes 
au fur et à mesure ! Chaque enquête compte, chaque 
jeune compte...
http://bit.ly/enquete2019JOC

Sur le web
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OCTOBRE-NOVEMBRE 
SESSIONS DES RESPONSABLES DU 
MOUVEMENT

De fin octobre à début novembre se déroulent les 
Sessions des Responsables du Mouvement (SRM). 
Des temps où tous les responsables fédéraux, 
responsables d’équipe et trésorières-trésoriers 
d’équipe sont invités. Elles et ils pourront se former 
autour de la campagne « Traçons nos vies », 
découvrir ou approfondir leur responsabilité, 
rencontrer de nouveaux jocistes et se motiver pour 
vivre la suite de l’année ! Vous en êtes ?!

Plus d’infos : www.joc.asso.fr

MERCREDI 16 OCTOBRE 
AJOUTONS DES COULEURS AU TABLEAU

Dans le cadre de la campagne «Traçons nos vies», 
participez à l’élan national pour faire remplir 
massivement l’enquête sur la liberté de choix et 
la réussite chez les jeunes de 13 à 30 ans. Ce 16 
octobre tous les jocistes de France s’organisent !  
Sur les réseaux sociaux : #EnquêteJOC.

Pour dépouiller l’enquête en ligne :  
http://bit.ly/enquete2019JOC

Agenda

RETROUVEZ NOUS AUSSI SUR

 joc2france et 

 @joc2France

ET FLASHEZ POUR  
SOUTENIR LA JOC !

DR

la réforme. Une bonne manière de 
s’intéresser aux termes du débat ! Elle 
s’explique : « Ces derniers jours, j’ai 
voulu savoir ce qui nous attendait avec 
la réforme des retraites. Conclusion : 
le rapport Delevoye, c’est le coup final 
porté à la solidarité intergénération-
nelle. J’explique pourquoi, en images. »  
https://emmaclit.com/2019/09/23/
cest-quand-quon-arrete/  

• «Les jours heureux », documentaire de 
Gilles Perret. Entre mai 1943 et mars 
1944, sur le territoire français encore 
occupé, seize hommes appartenant 
à tous les partis politiques, tous les 

syndicats et tous les mouvements de 
résistance vont changer durablement 
le visage de la France. Ils vont rédiger 
le programme du Conseil National 
de la Résistance intitulé : « Les jours 
heureux ». 

• Les syndicats de travailleurs et travail-
leuses ainsi que les syndicats d’étu-
diants et étudiantes ont déjà commen-
cé à décortiquer le projet de réforme 
et à se positionner, rendez-vous sur 
leurs sites pour vous faire un avis : CGT, 
CFDT, Solidaires, UNEF, UNL…

Avec cette réforme, la retraite va beaucoup changer, l’âge de départ à la retraite s’éloigne et avec elle la possibilité d’avoir une retraite digne. 
Mais bon, pour nous jeunes, c’est loin la retraite, d’ici à ce qu’on y soit on aura eu le temps de se préparer … Malheureusement la réalité est 
autre parce que la retraite se joue aussi maintenant : c’est une chaine de solidarité entre nous et nos ainés, et pour certains cela a un impact 
très actuel, car à travers leur salaire elles et ils cotisent pour les retraités actuels.
Nous ne pouvons pas attendre d’être à la porte de nos 60 ans pour nous rendre compte que nous allons vivre une période précaire après avoir 
travaillé pendant plus de 40 ans. Nous ne pouvons pas non plus nous arrêter à notre propre situation mais c’est aussi l’enjeu de la solidarité, 
avec celles et ceux qui, comme nous, travaillent et souhaiteraient pouvoir vivre une vie digne après des années de travail. Renseignons-nous, 
pour mieux connaitre nos droits actuels et les menaces que la réforme fait peser dessus, et mobilisons-nous pour faire entendre nos voix !

JEUNES : POURQUOI SE MOBILISER ?

En 2010, la JOC s’était vivement engagée contre la réforme des 
retraites. Cet autocollant était distribué lors des manifestations 
auxquelles le mouvement avait pris part.JOC



La jeunesse se mobilise pour le climat

Fin septembre, le GIEC (Groupe d’experts in-
tergouvernemental sur l’évolution du climat) a 
rendu public son « rapport spécial sur le chan-
gement climatique, la désertification, la dégra-
dation des terres, la gestion durable des sols, 
la sécurité alimentaire, et les flux de gaz à effet 
de serre dans les écosystèmes terrestres » et ce 
dernier est… inquiétant. Les jeunes seront les 
premiers témoins de ces vagues de chaleur et 
de sécheresse plus fréquentes, de la montée 
des eaux, de la disparition des glaciers et des 
différentes catastrophes climatiques : elles 
auront des conséquences sur notre quotidien.  
 
Face à ces constats et ces études scientifiques, 
la jeunesse mobilisée pour le climat, a pris 
de l’importance ces derniers mois. Elle s’est 
d’abord manifestée par la médiatisation de la 
jeune suédoise de 16 ans : Greta Thunberg. 
Cette militante s’est fait connaître en lançant 
en novembre 2018 une grève scolaire pour le 
climat qui s’est vite propagée partout dans 
le monde.  Le 15 mars 2019, à la suite d’une 
mobilisation mondiale, elle affirme sur sa page 
Facebook : « Il nous faut une nouvelle façon 
de penser. Le système politique que vous, les 
adultes, avez créé n’est que compétition. Vous 
trichez dès que vous pouvez car tout ce qui 
compte, c’est de gagner. Nous devons coopérer 
et partager ce qui reste des ressources de la pla-
nète d’une façon juste. » Depuis, de nombreux 
jeunes dans de nombreux pays s’organisent 
pour dénoncer l’inaction climatique de leurs 
États et exiger des mesures urgentes. Car, la 
jeune suédoise n’est pas la seule, bien sûr  ! 

De jeunes militantes et militants de la JOC, par 
exemple, s’organisent pour dénoncer l’inaction 
en matière de réchauffement climatique et 
chercher des solutions. À l’image des jeunes 
de la fédération de Cholet : « Nous sommes 
sensibles aux questions environnementales, on 
s’est dit que ce serait intéressant d’en débattre 
et de trouver des idées. En préparation des dif-
férents rassemblements au printemps dernier, 
nous avons créé des pancartes avec des phrases 
de personnes célèbres qui nous marquent. Nous 
prévoyons de nous rendre à la prochaine mobili-
sation des 28 et 29 novembre » annonce Ben-
jamin, 20 ans. Du côté de Bordeaux, Jonathan 
et Alison, jocistes, se sont également mêlés à 
la marche avec une forte volonté de se battre 
à la fois pour une justice climatique mais aussi 
une justice sociale. D’ailleurs, c’est un slogan 
que l’on voit fleurir dans les cortèges ces der-
niers mois : « Fin du monde, fin du mois même 
combat ».
De nombreuses actions se déroulent à travers 
la mobilisation de collectifs tels que Extinction 
rebellion, Fridays for future, et bien d’autres. Le 
Gouvernement s’en préoccupe également et 
vient de tirer au sort 150 citoyens afin qu’elles 
et ils participent à la Convention citoyenne pour 
le climat, cette instance doit selon le Gouverne-
ment permettre : « l’émergence de propositions 
concrètes en faveur de l’environnement et de la 
transition écologique  ». Espérons que ces ac-
tions simultanées s’accélèrent ces prochains 
mois...

Actus

En septembre, la JOC a cosigné un appel 
pour « une justice climatique et une justice 
sociale » aux côtés de l’UNL, du MRJC, de 
l’UNEF et de Jeunes Générations. En voici 
un extrait : 

« Alors que pendant plus d’un an, la po-
pulation, et notamment la jeunesse, s’est 
mobilisée aussi bien pour la justice sociale 
que pour la justice écologique, la politique 
menée par le gouvernement d’Emmanuel 
Macron ne cesse de dégrader nos condi-
tions de vie et ne répond absolument pas à 
l’urgence causée par les différentes crises 
sociales et écologiques.

En effet, les jeunes sont volontairement la 
cible de choix politiques régressifs menés 
par le gouvernement. La contemporanéité 
des aides aux logements va entrainer leur 
diminution (allant parfois jusqu’à 1000€ de 
perte), impactant sévèrement les jeunes en 
insertion professionnelle et les étudiant·e·s 
salarié·e·s. Dans le même sens, la réforme 
de l’assurance chômage vient précariser 
davantage les jeunes privé.e.s d’emploi. De 
leur côté, les étudiant·e·s continuent de voir 
leur coût de la vie augmenter alors que les 
bourses ne suivent pas. (...) »

La suite : www.joc.asso.fr/category/com-
muniques-de-presse/

POUR ALLER PLUS LOIN
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Impossible de l’ignorer, de regarder ailleurs… La planète brûle et il devient urgent d’agir. Face au 
désastre écologique, ce sont les jeunes qui sont en première ligne pour exiger des actes de la part 
des politiques, en France et partout dans le monde. Manifestations, désobéissance civile, et actions 
montent en puissance pour interpeller les décideurs.
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fOcus

Culture
BD
« Tant pis pour l’amour » 
Sophie Lambda

Quand Sophie rencontre Marcus, elle tombe 
très vite amoureuse. Sauf qu’il se révèle vite 
étrange. Sophie a alors besoin de comprendre 
pour en sortir : elle est face à ses mensonges, 
ses réactions violentes… Elle aime un manipu-
lateur narcissique.

Editions Delcourt, 24 euros

FILM
« Au nom de la terre » 
Edouard Bergeon

Pierre est agriculteur et s’épuise au travail, il 
ne s’en sort pas. Malgré l’amour de sa femme 
et ses enfants, il sombre peu à peu…D’après 
l’histoire familiale du réalisateur, le film porte 
un regard humain sur l’évolution du monde 
agricole de ces 40 dernières années. 

En salles depuis e 25 septembre

CD
« Ce monde est cruel »   
Vald

Un album très attendu dans le rap français, 
celui de Vald ! Originaire d’Aulnay-Sous-Bois 
(93), le rappeur s’est fait une belle place dans 
le paysage du rap avec ses autres albums  
(Agartha, Xeu et NQNT33), et ce nouveau pro-
jet est déjà un succès.

14 euros

Maëlle a enquêté pour la liberté de choix
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le mouvement…

Et dans les autres fédérations ?
À la JOC du Havre (Seine-Maritime), une semaine 
de mobilisation autour de l’enquête racontée par 
Luc, 17 ans :

 « Au Havre, nous sommes deux nouveaux fédé-
raux, Alexandre et moi. Alexandre est en BTS en 
alternance et je suis en Terminale au lycée. Nous 
avons pensé que la journée du 16 octobre pouvait 
restreindre celles et ceux qui ne peuvent se rendre 
disponible ce jour-là, nous avons donc allongé cette 
journée de mobilisation à la semaine du 14 au 19 
octobre pour permettre à un maximum de jeunes d’y 
prendre part ! Au lycée, j’emporterai des enquêtes 
pour la faire remplir aux copains et copines, et 
puis, en fonction de mes activités cette semaine-là, 
je la ferai remplir aux jeunes que je rencontre. »  

En avril dernier, Maëlle, jociste à Saint-Nazaire en 
Loire-Atlantique a relevé un sacré défi : aller seule 
faire remplir l’enquête de la JOC à des collégiens 
et lycéens de la « Frat », un endroit ouvert à tous 
les  jeunes pour avancer dans leur foi. Avec son 
accompagnatrice, Marie-Edith, elle a soigneuse-
ment préparé son intervention, en s’appropriant 
le contenu de l’enquête et en préparant son 
discours : « Mon expérience de théâtre m’a beau-
coup aidé, j’ai utilisé mes compétences ! Cela m’a 
permis de dépasser mes peurs et mes angoisses. 
J’ai même su improviser… J’ai d’abord expliqué 
ce qu’est la JOC et l’objectif de cette enquête et 
pourquoi je souhaitais leur faire remplir. » Face à 
une vingtaine lycéennes et lycéens très réceptifs, 
Maëlle a ensuite renouvelé l’expérience avec des 
collégiens, plus nombreux cette fois : « elles et ils 
ont été supers… » se souvient-elle.

Résultat ? 82 enquêtes remplies ! Et ce n’est pas 
fini ! Maëlle a bien l’intention « d’être à fond » pour 
la dernière ligne droite autour de l’enquête. Fin 

octobre, elle retrouve son équipe afin de s’orga-
niser pour un dernier temps d’aller-vers autour 
de l’enquête. Les jocistes se rendront dans une 
résidence de jeunes à Saint-Nazaire et prévoient 
de demander à l’équipe de Guérande (la ville voi-
sine), de venir leur prêter main forte et les mettre 
à contribution. Maëlle et ses copains et copines 
ont un objectif : « Nous allons essayer de dépas-
ser les 100 enquêtes remplies, 130 même… ». 
Puis, viendra le temps du dépouillement, avant le 
15 novembre : « si on ne s’en sort pas, on deman-
dera de l’aide aux accompagnateurs et accompa-
gnatrices ! ».

Quant aux projets pour la suite de la campagne, 
Maëlle est prudente : « Nous sommes une petite 
fédération, on va y aller au fur et à mesure… Si les 
grosses fédérations arrivent à anticiper, nous, on 
s’organise différemment,… » La fondation d’une 
équipe JOC de lycéennes et lycéens est en projet, 
ce sont des jeunes rencontrés lors de temps forts 
du mouvement et qui pourraient bientôt rejoindre 

Maëlle, 23 ans, est en JOC depuis près de 9 ans, elle est aussi fédérale à Saint-Nazaire et entre 
dans sa deuxième année en responsabilité. Dans le cadre de la Campagne nationale d’action, elle 
s’est organisée pour aller faire remplir l’enquête de la JOC sur la liberté de choix et la réussite 
auprès de collégiens et de lycéens.

DR


